
La  Statue de la Vierge au Schauenberg 

A gauche  :  on peut supposer qu'il s'agit de l'image de la statue 
venant de Hesse. D'autant plus, que plus tard, lors des séjours de 
l'évêque de Strasbourg au château d’Isenbourg  de Rouffach, celui-ci 
s'étonnera du changement de statue. 

En 1976, on a trouvé dans un bréviaire du 16è siècle, conservé dans la 
bibliothèque du Grand séminaire de Strasbourg, une image 
représentant la Vierge Marie et, qui, sans aucun doute possible, peut 
être attribuée à la chapelle du Schauenberg. 

A droite  :  la deuxième statue. Elle a été dérobée en 1992. Celle qui est 
exposée actuellement est une excellente copie que le curé Kueny avait 
eu la précaution de faire sculptée. La statue avait déjà été volée en 
1912. Elle a été retrouvée par les écoliers de Pfaffenheim, conduits par 
leur maître, le Frère Florent, dans la forêt non loin de la Pierre du 
Diable. 

Le retable, actuellement placé dans la chapelle latérale, choeur de la 
chapelle primitive, est l'oeuvre du sculpteur Joseph Saur, de 
Oberhergheim. Les travaux débutent le 1er mars 1945, et l'oeuvre est 
achevée le 22 juillet 1946. La réalisation de ce triptyque nécessite 1717 
heures de travail. 
 Sont utilisés : 1,5 mètre cube de chêne, 2 mètres cubes de tilleul, 6 
mètres cubes de sapin. 

Le Retable en bois sculpté 

L'exécution et la pose du 
retable reviennent à 
403.820 Francs de l'époque. 
En 1947, Joseph Saur 
installe le retable dans le 
choeur de la chapelle. La 
statue de la Vierge est alors 
placée sur un autel, adapté 
par Saur, dans le petit 
choeur latéral. 

Puis dans le cadre des transformations menées par le curé Sigismond 
Kueny, suite au renouveau liturgique après le Concile VATICAN II, un nouvel 
autel est construit, en avant du choeur, permettant ainsi les célébrations, 
face à l'assemblée. 
La chapelle latérale, choeur de la chapelle primitive, accueille alors le 
retable. La statue de la Vierge qui s'y trouve prend place à gauche, sur le 
petit autel offert par la famille des Montjoie-Froberg (de Herrlisheim). 



Tout près du site de St Léonard vous aurez sur votre droite 
un imposant arbre dont le tronc est mort. Il s'agit du 
châtaignier plusieurs fois centenaire de Pfaffenheim (500 à 
700 ans). Il a été classé par l'ONF parmi les arbres 
remarquables d'Alsace et serait le châtaignier le plus 
imposant de la Région. Le périmètre de son tronc fait 5,45 m. 
L'arbre a su préserver deux parties vivantes qui courent le 
long du tronc mort et lui assurent des branches donnant 
feuilles et fruits 

Le châtaignier le plus imposant 
             de l'Alsace 

Située sur un plateau de 25 hectares, la chapelle Saint-Léonard a été 
vendue et en partie démolie en 1793. Près de cette chapelle existait 
jadis un couvent de religieuses, venues du Sundgau. 
 la chapelle était érigée dans un village aujourd'hui disparus nommé 
Husern. Elle est rattachée en 1236 à un couvent de femmes, qui le 
quittèrent en 1256. 
Derrière ce chœur ont été retrouvées plusieurs sépultures d'enfants. Au 
sud de l'édifice, les soubassements ont mis au jour un grand bâtiment 
qui pourrait être un ancien vestige du couvent des religieuses. Les 
religieuses possédaient un autre couvent à Klingenthal (Suisse) près de 
Bâle. 

La  Chapelle Saint Léonard 

Des traces de murs  visibles 
représentent l’enceinte extérieure 
du couvent.  En 1750 les habitants 
de Pfaffenheim essaient de lancer 
un pèlerinage concurrent  du 
Schauenberg..A cet effet, ils 
restaurent la chapelle . Le 
pèlerinage n‘a pas  suite, mais à 
permis de maintenir des vestiges 
relativement authentiques 


